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Le but de cette étude est de réfléchir ensemble sur ce que faire le bien et bien le faire veut dire et 
de nous encourager mutuellement à passer à l’action ou à persévérer dans ce que nous faisons 
déjà. Le canevas est divisé en plusieurs parties. Si vous ne pouvez pas aborder toutes les questions 
en une séance vous pouvez sélectionner quelques questions seulement ou consacrer plusieurs 
séances à ce thème.

Commencez par discuter les trois questions suivantes :

► Qu’est-ce que faire le bien et bien le faire, pour vous ? �  
Pouvez-vous donner un exemple de « faire le bien » peut vouloir dire dans notre quotidien ?

► Y-at-il des personnes qui vous ont fait du bien et qui l’ont bien fait ? �  
Est-ce que cela vous a incité à faire le bien à votre tour ? Pourquoi ?

► Quelle place faire à ceux qui vivent dans la pauvreté quand nous pensons à faire le bien ?

 
Vous pouvez ensuite réfléchir à partir de la première section du texte « Faire le bien : quelques 
perspectives à partir de la Bible » (« Faire le bien : qu’est-ce que cela veut dire ? »). 
Vous pourriez lire cette première partie ensemble ou bien l’animateur du groupe peut la présen-
ter avec ses propres mots.

► Discutez de l’affirmation suivante : �

« FAIRE LE BIEN » DANS LA BIBLE, C’EST AIMER DIEU ET SON PROCHAIN. 

POUR INTRODUIRE LE THÈME
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► « La communauté chrétienne est censée être le lieu par excellence où se manifeste le sens 
de l’expression « faire le bien ». » Est-ce que cette affirmation vous semble refléter votre 
expérience ? Même quand l’Église n’est pas à la hauteur de sa vocation à faire le bien, comment 
pouvons-nous trouver dans des chrétiens du présent ou du passé une inspiration pour nous 
aider à faire le bien aujourd’hui ?�  

Pour répondre à cette dernière question, vous pourriez vous référer au livre de Nicolas Fouquet, 
Ils ont aimé leur prochain, qui présente une trentaine de figures chrétiennes qui se sont engagées 
dans la voie de la solidarité.

►	 Est-ce que vous trouvez qu’il est parfois difficile de « faire le bien » ?�   
Dans quelles circonstances est-ce le cas ? 

►	 Qu’est-ce qui peut nous remotiver à le faire quand nous sommes découragés ?

►	 Le Psaume 116 dit :

MON ÂME RETOURNE À TON REPOS, CAR L’ÉTERNEL T’A FAIT DU BIEN. (verset 7)

	 Avez-vous déjà pensé au fait que le Dieu qui nous demande de faire le bien est celui qui nous 
a fait du bien en premier ? Est-ce que c’est une vérité qui nous procure du repos ? �  
Si non, pourquoi ?

►	 En quoi le fait de se savoir sauvé par grâce pourrait-il changer notre comportement à l’égard 
de ceux qui vivent dans la pauvreté ? Lisez Luc 14.15-24 (la parabole des invités), puis ensuite 
les versets 12-14. Comparez le verset 13 et le verset 21.

Pour préparer cette partie de la discussion, vous pourriez lire les deux dernières sections du 
texte « Faire le bien : quelques perspectives à partir de la Bible » (« Faire le bien : qu’est-ce que 
Dieu attend de moi en pratique ? » ; « L’idée de bien commun »). En voici un extrait :

Il y a beaucoup de manières différentes de faire le bien et de bien le faire ! Chacun va devoir 
trouver la sienne. Les diverses situations dans lesquelles nous pouvons nous retrouver 
rentrent dans le plan de Dieu. Chacun peut reconnaître dans le fait de jouer son rôle dans 

QU’EST-CE QUE DIEU ATTEND DE MOI EN PRATIQUE ?
FAIRE LE BIEN

UNE RÉPONSE À LA GRÂCE
FAIRE LE BIEN
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les diverses sphères de l’existence humaine (la famille, le travail, les relations au sein de la 
société, l’Église, etc.) une vocation divine. Si je suis père ou mère, « faire le bien » comprendra 
pour moi le fait de bien prendre soin de mes enfants, si j’ai un emploi d’être loyal envers mon 
employeur et juste envers ceux qui dépendent de moi, etc. Pour connaître le bien que nous 
avons à faire, il suffit peut-être simplement d’ouvrir les yeux sur la trame dont notre vie est 
faite.

►	 À la lumière de ces affirmations à quoi peut ressembler le fait de faire le bien pour vous ? Qu’est-
ce que vous faites déjà bien ? Qu’est-ce que vous pouvez améliorer ou commencer à faire ? 
Prenez des exemples dans des domaines très concrets (vie de famille, vie professionnelle ou 
scolaire, vie d’Église, relations avec des amis ou des gens que vous rencontrez régulièrement, 
etc.).

►	 Quelle place est-ce que vous donnez ou pourriez donner aux personnes qui vivent dans la 
pauvreté ? Posons-nous la question de ce que nous pouvons faire en termes de don d’argent 
et de temps, mais aussi de savoir comment nous pouvons utiliser notre expérience de vie. 
Dieu se sert de notre parcours de vie et même de nos expériences douloureuses pour nous 
équiper, par exemple en nous rendant capables d’aider des personnes qui traversent des 
épreuves semblables à celles que nous avons vécues (voir le texte « Faire le bien : quelques 
perspectives à partir de la Bible » pour un exemple tiré d’un partenaire du SEL).�  

Faire le bien, c’est aussi contribuer au bien de notre société. Vous pouvez vous référer pour ce 
sujet à la dernière section du texte « Faire le bien : quelques perspectives à partir de la Bible » 
(« L’idée de bien commun »). Discutez les questions suivantes :�

►	 Comment est-ce que je contribue à la vie du monde et de la société dans lesquels Dieu m’a 
placé ? Est-ce que mes actes contribuent à ce qu’il y ait plus de partage, plus de solidarité, 
plus de respect de la dignité humaine, de meilleures conditions de vie pour plus de personnes 
ou au contraire à ce qu’il y ait moins de toutes ces choses ?

Pour répondre à ces questions, discutez de ce que vous pourriez faire dans les domaines suivants :

►	 Se tenir informé des situations qui concernent les populations en situation de pauvreté en 
France ou dans les pays en développement ;

►	 Réfléchir et adapter ses choix de consommation, par exemple en commençant par éviter la 
surconsommation et le gaspillage ou en achetant des produits issus du commerce équitable, 
etc. ; 

►	 Prendre en compte les questions de pauvreté au moment de voter (ne rentrez pas dans une 
discussion partisane en parlant de ce point !) ;

►	 Écrire à son député sur des questions en lien avec le développement ou la pauvreté – Michée 
France propose régulièrement des actions de ce type (cf. http://michee-france.org/) ;

►	 Prier pour ces sujets qui nous dépassent, mais qui ne dépassent pas le Dieu qui a promis de 
faire advenir un jour de nouveaux cieux et une nouvelle terre où la justice habitera.�  
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Vous pourriez terminer votre temps de discussion en groupe en priant :

Pour remercier Dieu d’être celui qui nous a fait du bien en Jésus-Christ et pour 
lui demander de vivre dans le repos que cette certitude procure à celui qui sait 
l’apprécier à sa juste valeur ;

Pour recevoir la force et le courage de faire le bien et la sagesse pour discerner 
les occasions de faire le bien que Dieu met sur notre chemin ;

Pour les partenaires du SEL qui font le bien envers leur prochain pauvre dans 
des contextes souvent difficiles.

PRIONS

VEILLONS LES UNS SUR LES AUTRES
POUR NOUS INCITER À L’AMOUR

ET AUX ŒUVRES BONNES. 
Hébreux 10.24
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